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EDITORIAL 
 

Un jour, dans l�avenir, la montagne du Seigneur sera sßrement 
la plus haute des montagnes� Alors tous les peuples  viendront 
vers elle� Ils diront : « Venez ! Montons à la mont agne du 
Seigneur� Il nous enseignera ce qu�il veut de nous�  Avec 
leurs ØpØes, ils fabriqueront des socs de charrue, avec leurs 
lances, ils feront des faucilles. Isaïe 2,3+4 

 
 
 

Chers amis, 
 
Il y a des rencontres, qui sur le moment nous paraissent insignifiantes, mais qui, avec le recul, 
deviennent significatives pour nous. Aujourd�hui, je veux vous parler d�une rencontre que j�ai eue à 
Tenenkou, ville en plein pays peulh au Mali, oø j�ai passØ les premiŁres annØes de ma vie 
missionnaire.  
 
Une des caractØristiques du Mali, comme de la Mauritanie d�ailleurs, est qu�il n�y existe pas une 
langue commune qui serait comprise par tous. C�est ainsi qu�il faut des interprŁtes un peu partout et 
plus particuliŁrement dans les services administratifs. - DiadyØ, un voisin avec lequel j�avais liØ des 
liens d�amitiØ et chez qui je passais facilement des soirØes  (ce qui me permettait d�amØliorer mes 
connaissances de la langue tout en passant des moments agrØables), Øtait l�interprŁte du commandant 
de cercle. Il avait une famille nombreuse et Øtait dØjà d�un certain âge, en tous cas, il Øtait bien plus 
âgØ que moi.   
 
Un soir, alors qu�il me raccompagnait à la porte de  sa maison, il me dit, au moment oø nous allions 
nous sØparer : « Sais-tu que tous les soirs je prie pour toi ? » J�ai d�abord marquØ un peu mon 
Øtonnement devant cette dØclaration inattendue, puis je l�ai remerciØ pour ses priŁres en disant que 
j�en avais bien besoin. Alors, il a prØcisØ son idØe : « Tu sais, j�ai pu observer que tu es quelqu�un  de 
bien et toute ma famille t�estime beaucoup. Alors je prie, afin que Dieu t�Øclaire et te guide vers une 
conversion à la vraie religion, l�Islam. Cela me fa it mal en effet, de penser que tu vas griller en enfer 
pendant toute l�ØternitØ ! » 
 
D�abord, les bras m�en sont tombØs ; puis j�ai proposØ à mon ami de retourner nous asseoir, ce que 
nous avons fait. Une fois installØ sur la natte, je lui ai dit à peu prŁs ceci : « DiadyØ, je n�ai pas la 
prØtention de vouloir t�instruire dans ta religion. Ceci dit, je sais que toutes les sourates sauf une 
commencent par � au nom de Dieu, le trŁs misØricordieux �. Dans la Bible, le livre saint des 
chrØtiens, nous lisons  que Dieu est Amour. Alors, si Dieu n�a pas usurpØ ces titres, s�il est vraiment 
le trŁs MisØricordieux et Amour, il ne peut pas Œtre en mŒme temps plus « Øpicier » que toi et moi, et 
faire griller en enfer les 80% de l�humanitØ, parce qu�ils ne suivent pas la bonne religion ! » 
 
Je ne suis absolument pas sßr que j�ai pu convaincre mon ami DiadyØ ce soir-la. En plus, il me 
voulait du bien en confiant le salut de mon âme à D ieu. Pas trace de violence donc! 
 
Mais depuis des siŁcles, et encore aujourd�hui, combien de souffrances infligØes à des hommes et des 
femmes, parce qu�ils ne suivent pas la �bonne� Reli gion, ou pire, veulent quitter ou ont quittØ celle-ci 
pour en embrasser une autre ! Le dernier Prieur de l�Abbaye Notre Dame de l�Atlas en AlgØrie, 
Christian de ChergØ, tuØ avec ses frŁres moines par des Islamistes, avait l�habitude de se retrouver 
rØguliŁrement pour des Øchanges d�ordre spirituel avec des membres d�une confrØrie musulmane 
pour un enrichissement mutuel. Il emploie, pour parler de cette expØrience, une image qui me plaît 
beaucoup. Il emploie l�image d�une double Øchelle qui monterait vers Dieu. Si alors deux hommes 
montent, chacun d�un côtØ de l�Øchelle, plus qu�ils approchent du sommet, plus qu�ils s�approcheront 
Øgalement l�un de l�autre. Plus nous nous approcherons l�un de l�autre entre adeptes de diffØrentes 
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religions, plus nous nous approcherons de Dieu. Ou bien : plus nous nous approcherons de Dieu, plus 
il nous aidera à nous approcher les uns des autres�  
 
D�ici quelques jours, nous allons, une fois de plus, fŒter Noºl et Øcouter avec Ømotion le chant des 
anges : « Gloire à Dieu au plus haut des cieux, et sur la t erre paix à ceux que Dieu aime ! » C�est 
trŁs bien, mais il ne faut pas en rester là. Ce JØsus dont nous fŒtons la naissance, nous invitera plus 
tard, dans son enseignement, à nous comporter comme  son PŁre qui, lui, fait briller son soleil sur les 
justes et les injustes� Il nous dira que n�entreron s pas dans le royaume des cieux ceux qui disent 
« Seigneur, Seigneur », mais ceux qui font la volontØ du PŁre�  
 
Et comment pouvons nous la connaître, la volontØ du PŁre ? Elle se manifeste de beaucoup de 
façons ; à travers les Øcritures, les ØvŁnements et les rencontres, par exemple. Ceci dit, JØsus nous 
donne des indications trŁs claires dans la parabole du jugement dernier : « Venez, les bØnis de mon 
PŁre ! Recevez le Royaume que Dieu vous a prØparØ depuis la crØation du monde. En effet, j�ai eu 
faim, et vous m�avez donnØ à manger. J�ai eu soif, et vous m�avez donnØ à boire. J�Øtais un Øtranger 
et vous m�avez accueilli. J�Øtais nu, et vous m�avez donnØ des vŒtements. J�Øtais malade, et vous 
m�avez visitØ. J�Øtais en prison et vous Œtes venus me voir� Chaque fois que vous l�avez fait à l�un 
de mes frŁres, à l�un des plus petits, c�est à moi que vous l�avez fait. »  - Il n�est pas question 
d�appartenance à telle ou telle religion dans ce te xte ! 
 
Je viens d�avoir la visite d�une reprØsentante du Secours Catholique (Caritas France) qui a sØjournØ 
deux semaines en Mauritanie pour mieux connaître Caritas Mauritanie et le travail fait par ses agents 
sur le terrain. Elle a ØtØ impressionnØ par le travail accompli par les employØs de notre Caritas, 
chrØtiens et musulmans1, ensemble au service du prochain dans le besoin. Elle m�a dit que nulle part 
ailleurs elle n�avait rencontrØ cela à un tel point et a manifestØ sa joie de pouvoir continuer à soutenir 
ce travail. 
 
Pourquoi je vous raconte tout cela ? Parce que, un peu partout sur ce globe, une infime minoritØ de 
fanatiques de tout bord, en Mauritanie essentiellement des membres d�Al Qaïda au Sahel, mŁnent par 
le bout du nez populations et gouvernements. Plus ç a dure, plus je suis convaincu et persuadØ que la 
seule façon de faire face à ce phØnomŁne est d�aller à la rencontre de l�autre, celui que nous ne 
connaissons pas, dont nous ignorons tout, qui nous fait peur. Comme nous, il est un fils, une fille de 
Dieu, crØØ à son image et à sa ressemblance par Amour ! Il est mon frŁre, elle est ma s�ur.  
 
Ne nous contentons pas, de contempler le petit JØsus dans sa crŁche ! Regardons-le dans les 
rencontres, sur les chemins, dans son enseignement, dans sa mort sur la croix et dans sa rØsurrection. 
Et puis, mettons-nous de nouveau à la suite de Celu i qui passait en faisant le Bien, comme le dit 
Saint Pierre, et cela chaque jour de l�an 2012 ! 
 
Dans ce sens je vous souhaite : Joyeux Noºl et bonn e annØe !  

 
 
 
 
 

PŁre Martin Happe 
EvŒque de Nouakchott 

 
 
 

                                                 
1 Sur les 110 employØs de Caritas Mauritanie, une centaine sont des Mauritaniens musulmans ; les quelques 
chrØtiens sont des expatriØs. 
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NOEL EN MAURITANIE  
 
« Au commencement était le «Verbe » et le 
Verbe était Dieu, et le VERBE s’est fait 
CHAIR :   il a planté sa  tente parmi nous ». 

(Evangile de St Jean 1-1 et 14) 
 
Un soir d’hiver, revenant de tournée prés de 
Zouerate, avec des géologues, nous fîmes 
station sur le « rag » entre les grandes dunes 
de l’Azrag et, stupéfaits, nous découvrîmes, 
dans le fond de cette sebkra, des traces de 
« pas humains » dans le relief du terrain 
crayeux, dégagées du sable par le vent .   Ils se 
dirigeaient vers une marre d’eau, asséchée 
depuis prés de 10.000 ans.  Les «pas de 
l’homme mauritanien » se dirigeaient vers 
l’eau. Comment ne pas penser au texte de 
l’Exode dans la Bible, lorsque Moise frappa le 
rocher d’où coula la source d’eau tant 
recherchée par les hébreux ? Comment ne pas 
se souvenir de ce passage de la Genèse 12,1 «  
Quitte ton pays, tes parents et la maison de tes 
pères pour le pays que je t’indiquerais ». 
Et Isaïe 55,1 : « Je me suis laissé recherché par 
ceux qui ne me connaissaient pas, je me suis 
laissé trouver par ceux qui ne me 
reconnaissaient pas et j’ai dit : « me  voici » à 
une nation qui n’invoquait pas mon nom. »  
C’est ainsi la « marche » de Noël : « ton pays 
sera le mien Gen.12,1). « Sois sans crainte, 
crois seulement» (Marc 5,36 et Luc 1,65). 
 
Avec Marie de Nazareth, nous avons, nous 
aussi, pris les pistes de l’appel : relisons donc 
l’évangile de St Luc qui nous donne le 
« carnet de route » de Nazareth à Bethléem 
lors de la naissance du Christ, le premier Noël 
du monde nouveau dans lequel nous vivons 
actuellement. C’est l’annonce de l’ange 
Gabriel (I ,25), qui démarra le grand voyage à 
Bethléem, à pied, avec l’âne dirigé par Joseph. 
Marie accoucha de Jésus, son fils premier né 
(1,2) et l’armée céleste chanta : « Gloire à 
Dieu  au plus haut des cieux, et paix sur la 
terre aux hommes de bonne volonté». 
 
Les "pas de l’homme mauritanien", c’est 
« l’aube de la Foi » (Paul VI). Avec Joseph et 
Marie, nous nous sommes mis en marche, et 
comme nous le disent les saintes écritures, 
nous voici devant la crèche en cette nuit de 
Noël 2O11. Nous avons posé nos pieds à la 
suite de l’homme mauritanien. Baptisés, nous 

avons commencé notre grand pèlerinage. 
Baptisés, nous sommes envoyés en mission, et 
il nous faut vivre notre mission, être présents 
sur les lignes de fractures si nombreuses en 
nos temps modernes, ce qui implique notre 
propre conversion, transformation de ce que 
l’on est : être présents pour les autres, avec 
eux : c’est une sorte de mort à notre identité 
pour devenir signe du Royaume où nous ne 
ferons plus qu’un : c’est l’incarnation de notre 
sagesse, ce n’est pas facile, car cela exige 
pardessus tout notre fidélité. 
Le chrétien n’est pas un touriste qui s’en va à 
la pêche, il est signe du Royaume de Dieu; la 
mission implique la fidélité au poste où l’appel 
de l’Esprit Saint  le conduit, même s’il n’y a 
pas l’air de s’y passer grand chose. Souvent la 
souffrance sera de découvrir que sa présence 
n’est pas souhaitée, sa force intérieure sera de 
rester quand même pour les autres : Mgr 
Claverie et les moines de Thiberine sont nos 
modèles. 
Notre présence à la crèche n’est pas d’être 
juste là, c’est de rester là. Elle prend alors la 
forme d’une vie vécue à travers l’histoire, 
d’une vie qui tend vers le Royaume de Dieu. 
Notre présence devant la crèche est signe de la 
Présence réelle du Seigneur nouveau-né qui 
nous donne son « Corps et son Sang », à 
jamais  « EUCHARISTIE. » 
« Ton pays sera le mien » !  Puisse-t-il être le 
vôtre en ces jours de fête, en ce XXI° siècle. 
Essayons de nous laisser prendre par Dieu, de 
nous mettre en marche à  la suite de nos 
ancêtres de la préhistoire, ceux de l’ancien 
testament : c’est là la marche de nos pères 
dans la Foi, la marche de notre église  à 
Nouakchott !  
 

 

 

 

Fr. Yves Lesteven Traces de pas dans le 
désert 


